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Résumé  

Cet article s’inscrit dans le domaine de l’analyse de discours et plus particulièrement celui du 

Covid-19. A cet égard, nous analysons deux journaux électroniques marocains d’expression 

française : mapnews.ma et Media 24.com. En effet l’analyse discursive menée à cet égard, 

porte sur les différentes stratégies discursives déployées par la presse électronique traitant du 

coronavirus. Partant, nous allons nous appuyer sur les travaux de CHARAUDEAU et montrer 

dans quelle mesure son appareillage théorique se veut intelligible pour ce genre de corpus. 

Mots clés : Covid19, visées discursives, analyse de discours, stratégies discursives, lexique 

 

 

Introduction  

Dès son déclenchement, La Covid-19 est devenu le sujet dominant de tous les discours. La 

propagation de ce virus à travers le monde et notamment au Maroc, a engendré un nombre 

important d’écrits journalistiques en vue de répondre au besoin des citoyens en informations 

sur cette pandémie. À cet égard, la question qui nous interpelle, est la suivante : comment se 

présente le discours médiatique en ligne de la covid-19 et quelles sont ses caractéristiques ?  

 

                                                           
1
 « Avec la crise sanitaire, le mot "Covid-19" a suscité un débat important autour de l’emploi de son genre : est-

ce au féminin ou au masculin ? Les différents usages prêtent à confusion mais L’Académie française tranche. 
Garante de la normalisation et du bon usage du français, elle opte pour l’emploi du mot " Covid-19 " au féminin 
plutôt qu’au masculin ».  
BELHAJ, S. 2020.  La pandémie Covid-19 et l’émergence d’un nouveau technolecte, in Revue Langues, cultures 
et sociétés, Volume 6, n° 1. 
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Corpus d’étude 

Nous avons collecté un corpus journalistique électronique comme source d’étude. Il est 

composé principalement de deux journaux électroniques marocains d’expression française : 

mapnews.ma (Agence marocaine de presse) et Media 24 parce qu’ils présentent des 

informations régulières autour du suivi et de l’évolution de la pandémie de la Covid-19. 

Analyse du corpus  

Il s’agit d’analyser le discours journalistique de la Covid-19 selon deux points de vue :  

o D’abord, nous analysons les stratégies discursives liées à la Covid-19 ; 

o Ensuite, nous étudions l’usage du lexique relatif à la pandémie.  

Les stratégies discursives liées à la Covid-19 

Nous entendons par stratégies discursives les différents choix possibles du locuteur en 

situation de communication. Autrement-dit, l’acte de langage n’est soumis à aucune règle qui 

préfigurerait son organisation. Chaque énonciation est unique et originale. 

Certes, les lois du discours sont des données qui exigent un certain équilibre sur le plan 

syntaxique et sémantique auxquelles il faut se soumettre pour que l’acte de langage soit 

valide. Cependant, ces contraintes conventionnelles sont loin d’avoir un impact sur l’infinité 

de choix possibles que les sujets peuvent faire dans le processus de mise en discours. A cet 

égard, chaque choix langagier est stratégique par le fait qu’il écarte d’autres choix possibles.  

Dans cette perspective, nous nous plaçons du côté de CHAREAUDEAU
2
 qui distingue trois 

types de stratégies qui ornent tous discours :  

o Stratégie de légitimation ; 

o Stratégie de crédibilité ; 

o Et stratégie de captation. 

Stratégies de légitimation : ces stratégies visent la construction d’une position d’autorité à 

partir de laquelle le discours se déploie, comme peut le montrer les exemples suivants : 

                                                           
2
 CHARAUDEAU, P. 2006. Discours journalistique et positionnements énonciatifs. Frontières et dérives, Semen 

22. 
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Dans ce sens, le journaliste éprouve le besoin de légitimer son discours. Qu’il tente de 

construire une autorité institutionnelle ou personnelle, sa quête vise à ce qu’on lui reconnaisse 

le droit à la parole et le droit de tenir le type de discours dont il se réclame. Le statut qu’il se 

donne en tant que journaliste, pourvoyeur d’information est un exemple qu’il pourrait utiliser 

pour légitimer son écrit journalistique. 

L’autoréférence (se référer à son statut) et la recherche de parenté idéologique (argument 

d’autorité) sont parmi les procédés qui participent à la quête de légitimation : 

 

A parcourir le paysage médiatique marocain, nous remarquons que ces nominations sont 

notoires parmi les usagers de l’internet. Leur donner raison est un travail qui se construit à 

travers le temps. Cette construction discursive se positionne dans une stratégie consciente et 

volontaire. Nous retrouvons, par exemple, la tentative de rattachement réel à la légitimité 

scripturale lorsque le journaliste avance des chiffres pour témoigner de la véracité de ses 

propos : 
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Cette légitimation peut encore être construite par la délégitimation d’un autre contenu 

informationnel, comme celui qui apparait sur les réseaux sociaux qui conteste les instances 

scientifiques (moyennant des propos qui vont à l’encontre de la politique de l’état pour lutter 

contre la covid-19). Le discours de légitimation peut prendre la forme de l’écrit, de l’image :  

 

Chaque forme, ou toutes à la fois ; de manière clandestine ou non ; pouvant envahir l’espace 

public pour tenter soit d’imposer une légitimité nouvelle, soit de résister et tenter d’imposer 

un contre-discours : 
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Stratégies de crédibilité : ces stratégies visent la construction d’une position de vérité qui 

attribuerait au discours un caractère crédible. Dans l'élaboration de ces stratégies, le 

journaliste se pose en évaluateur de son propre discours et en définit les degrés de certitude : 

 

Dans ce sens, CHAREAUDEAU définit la stratégie de crédibilité comme « le résultat d’une 

construction opérée par le sujet parlant de son identité discursive de telle sorte que les autres 

soient conduits à le juger digne de crédit »
3
. Partant, le journaliste doit se montrer crédible au 

moyen de son écrit. Il doit s’assujettir à un certain nombre de règles que CHAREAUDEAU 

appelle les règles de sincérité, de transparence et d’efficacité. Par conséquent, pour montrer sa 

crédibilité, le journaliste est invité à introduire dans son article un éthos de sérieux et de vertu, 

comme le montre l’exemple suivant : 

 

Cela dit, Aristote définissait   la vertu comme étant « l’élément facilitant la confiance en 

l’orateur »
4
. L’ethos de « vertu » est indispensable aux journalistes, car ceux-ci choisis par le 

peuple, doivent donner un bon exemple à leurs concitoyens. Le journaliste du discours social 

possédant cet ethos prouve sa sincérité et sa fidélité mais dégage aussi une image d’honnêteté 

personnelle. Pour assurer sa crédibilité, il utilise des chiffres et des statistiques pour démontrer 

le côté scientifique de son apport, de son écrit : 

                                                           
3
 CHARAUDEAU, P. 2005. Le Discours politique : les masques du pouvoir. Paris : Vuibert, p 91. 

4
 BURBEA, G. 2017. Réalisations discursives de l’ethos de crédibilité : analyse synchronique et diachronique, 

Bulletin of the Transilvania University of Braşov Series IV : Philology and Cultural Studies • Vol. 10 (59) No. 1. 



6 
 

 

A cet égard, nous observons que le journaliste ne se situe pas au centre de son discours, mais 

le Maroc, en tant qu’entité, c’est lui qui a besoin de faire attention et de se prémunir en 

appliquant les règles sanitaires contre la Covid-19. Nous remarquons un renoncement de la 

première personne au profit de la troisième : 

 

 

Ceci s’explique par le fait que la situation épidémique est l’affaire de tous les marocains et la 

qualité de sincérité et de vertu leur appartiennent. Il s’agit, pour le journaliste,  d’utiliser 

l’énonciation délocutive centrée sur le « délocuté », c’est-à-dire cette personne « qui ne parle 

pas, à qui on ne parle pas, mais qui est simplement, comme les autres d'ailleurs, une personne 

dont il est parlé (3
ème

  personne) »
5
. 

Les énoncés présentés supra usent de la stratégie de crédibilité pour prouver aux lecteurs que 

les informations diffusées (la situation de la propagation de l’épidémie ainsi que les mesures 

du gouvernement), émanent de sources fiables à savoir le ministère de l’intérieur et le 

directeur du centre de l’épidémiologie à Rabat. Les deux supports recueillis affichent des 

informations (conférences de presse et ces communiqués) non seulement pour prouver leurs 

crédibilités aux yeux des citoyens mais également pour une meilleure captation des 

internautes, surtout que plusieurs qui leur sont similaires traitent du même sujet. 

                                                           
5
 Benveniste, E., 1966, Problème de Linguistique Générale, Galimard, Paris, p 228. 
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Stratégies de captation : ces stratégies consistent en des opérations de charme destinées à 

obtenir l’adhésion de l’allocutaire en créant chez lui l’illusion d’être partie prenante d'une 

cause ou d'un groupe.  

Dans ce sens, CHAREAUDEAU avance que « …persuader l’autre n’est pas toujours 

suffisant. Il faut parfois le séduire, le captiver. Ce terme de “captation” ne doit donc pas être 

entendu dans le sens restreint que lui donne le dictionnaire : « chercher à obtenir quelque 

chose ou gagner quelqu’un par artifice ou insinuation ». Il doit être entendu dans un sens 

large et non péjoratif. Il s’agit de l’attitude qui consiste à toucher l’affect de son interlocuteur 

(son auditoire), à provoquer chez lui un certain état émotionnel qui soit favorable à la visée 

d’influence du sujet parlant, bref à le séduire, à le rendre captif »
6
. Autrement-dit, il s’agit 

d’un jeu où le détour verbal prend place. La raison et la logique sont quasiment tenues à 

l’écart.  Plutôt, le journaliste se livre à des tournures stylistiques et langagières pour accrocher 

le regard de l’internaute, du lecteur. Il utilise dans ce sens les notions de dramatisation pour 

donner plus de poids à ses énoncés. Les exemples suivants corroborent nos dires : 

 

 

Nous remarquons d’abord que les présents titres sont liés à la pandémie ; ils ont 

particulièrement une visée discursive d’information7. Ils informent les lecteurs sur les 

nombres des contaminations et les mesures de sécurité prises par le gouvernement. 

Néanmoins, ils mettent l’accent sur la notion de dramatisation qui les véhicule par l’emploi 

                                                           
6
 CHARAUDEAU, P., 1995,  "Ce que communiquer veut dire", in Revue des Sciences humaines, n°51., consulté le 

27 avril 2021 sur le site de Patrick CHARAUDEAU - Livres, articles, publications. 
URL: http://www.patrick-charaudeau.com/Ce-que-communiquer-veut-dire.html  
7
   CHARAUDEAU, P. 2001. Visées discursives, genres situationnels et construction textuelle, in Analyse des 

discours. Types et genres, Éd. Universitaires du Sud, Toulouse 

http://www.patrick-charaudeau.com/Ce-que-communiquer-veut-dire.html
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d’un lexique affectant l’émotion du lecteur « …éviteront, 27 nouveaux cas, état 

d’urgence… ». À cet effet, CHAREADEAU définit cette notion comme étant « un processus 

stratégique de captation qui consiste à toucher l’affect de l’interlocuteur-lecteur, à 

l’émouvoir, à ressentir une empathie face à une mise en scène de victimisation présentée en « 

Une » à travers le gros titre »
8
. Ce procédé est employé pour capter l’affect des interlocuteurs 

et suspendre leur esprit critique.  Ce moyen d’action intersubjectif possède aussi une force 

illocutoire très proche de l’exhortation et ayant également la visée de faire réagir 

l’interlocuteur. Le journaliste possède alors une position de supériorité dans ses énoncés dans 

la mesure où il connait d’avance les réponses aux propos annoncés dans les énoncés titraux et 

ce qui vient par la suite : 

 

 

Les explications apportées par le journaliste consistent à première vue à décrire l’état actuelle 

de l’avancement de l’épidémie en incitant le lectorat à poursuivre la lecture de l’article dans le 

projet de chercher le « pourquoi ?» et le « comment ?» du sujet qu’il propose aux lecteurs, à 

trouver les réponses proposées dans les titres.  

La Covid-19 : Des mots pour le dire 

Nous avons remarqué l’emploi d’un certain nombre de lexique propre à la Covid-19 au court 

de nos lectures. Nonobstant, nous nous sommes limités aux lexiques qui figurent dans notre 

corpus dont nous avons relevé les mots suivants : 

 

 

                                                           
8
 CHARAUDEAU, P. 2006a. « Discours journalistique et positionnements énonciatifs. Frontières et dérives ». 

Semen, n° 22, Énonciation et responsabilité dans les médias. Besançon : Presses Universitaires de Franche-
Comté, p. 37-38.  
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Ces mots sont fréquemment employés dans l’environnement relatif à la Covid-19. Ils 

constituent un technolecte au sens de MESSAOUDI
9
. Ce lexique revêt particulièrement une 

connotation négative, décrivant le virus (pandémie, épidémie, coronavirus, Covid-19), les 

événements (état d’urgence sanitaire, confinement, situation épidémiologique) et les objets 

(masques, etc.) comme actants sémiotique participant à la mise en scène de la Covid-19.  

Dans ce sens, nous pouvons dire que ces mots ont trouvé un écho langagier de par le monde, 

particulièrement dans la société marocaine. Nous sommes alors dans le champ de la 

sociolinguistique où THIBAULT (1997b) affirme que « [...] un locuteur introduit dans son 

parler une forme qui alterne avec une ou plusieurs autres ; elles sont toutes régies par une 

règle variable de type probabiliste. La nouvelle forme se diffuse chez d'autres locuteurs et son 

emploi acquiert éventuellement une signification sociale. Le changement est constaté lorsque 

la règle cesse d'être variable et qu'une restructuration des règles catégoriques s'est opérée 

»
10

. Autrement-dit, La société et la langue subissent toutes deux des variations, cela en 

permanence et c'est ainsi que les langues évoluent. Un tel concept signifie clairement qu’un 

                                                           
9
 26 MESSAOUDI, L., 2013, Les technolectes savants et ordinaires dans le jeu des langues au Maroc », in 

Langage et société, n° 143, p. 65. 
10

 Thibault, P., (1997b), « Changement linguistique », dans Marie-Louise Moreau (dir.), Sociolinguistique. 
Concepts de base, Liège : Mardaga, pp. 65-71. 
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changement linguistique implique une variation sociale. C’est ce que révèlent les énoncés 

indiqués supra dont nous reprenons quelques exemples : 

 

De manière laconique, à la lecture de notre corpus, nous avons noté la réutilisation d’un 

ensemble de mots et groupes de mots dans un contexte situationnel nouveau : celui de 

l’apparition du coronavirus. Ces mots que nous pourrons qualifier d’en dessous
11

, aux dires de 

FASOLD, Ralph (1990), sont considérés comme « indicateur » (usage linguistique pratiqué 

par une communauté qui sont devenus socialement attestés), une forme linguistique qui 

devient alors un « marqueur » linguistique et discursif adopté par l'ensemble de la 

communauté.   

Cela étant, nous assistons à un relooking langagier instauré par une conjoncture nouvelle 

découlant de l’apparition de la Covid-19. Celui-ci dénomme un ensemble de structures 

linguistiques, relatives au Coronavirus, et qui ont pris différentes formes pouvant être 

catégorisées en deux classes distinctes : la première est dite simple ; la deuxième composée. 

Classe simple  

Dans cette section, nous notons les mots tels que : 

o Confinement / coronavirus / covid-19 

Classe composée 

Cette classe s’articule autour des structures dans la composition est de : 

o Adjectif + nom : cas cumulés - test négatif – nouvelle rémission - cas simples et bénins  

                                                           
11

 FASOLD, R.1990, The sociolinguistics of language, Oxford : Blackwell. 
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o Nom + complément de nom : Lieu de contamination / bilan de la situation du 

coronavirus / état d’urgence sanitaire et confinement / limitation des mouvements des 

citoyens / restriction de la circulation / interdiction des déplacements nocturnes. 

Les présentes classes formelles sont des éléments clés apparus depuis mars 2019. Elles offrent 

un terrain de recherche riche et considérable qu’il nous est difficile de contourner toutes ces 

facettes. Nous pensons ultérieurement analyser d’autres aspects de la Covid-19 comme par 

exemple la typologie des domaines du technolecte de la Covid-19. 

Conclusion 

Le sujet de la Covid-19 a inondé les supports électroniques mondiaux et ceux du Maroc par 

son caractère insolite. L’analyse menée dans cet article a révélé les visées des discours 

médiatiques à propos de la pandémie et les différentes stratégies et procédés discursifs dont ils 

se servent lors du traitement du discours de la Covid-19.  Quant aux expressions relatives au 

coronavirus que nous avons dégagé dans notre corpus, ils sont perçus comme un ensemble 

d’usages lexicaux et discursifs, propre à la pandémie qui a fait changer le quotidien de la 

société marocaine. 
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